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Avertissement

Le site « La mémoire de Chissay » a été créé par Guillaume 

CAILLOUX, résidant à Chissay-en-Touraine. Son objectif est de sauvegarder 

la mémoire d’un village à travers la numérisation, la présentation et la saisie 

de commentaires sur des documents de diverse nature (photos, manuscrits, 

livres, cartes postales, vidéos…) confiés par des villageois ou d’anciens 

habitants originaires de cette commune. L’accès est libre et la consultation 

des documents présentés, gratuite. 

Le téléchargement des documents est possible avec les restrictions ci-après : 

Reproduction à des fins commerciales interdite

Transfert de documents sur site concurrentiel interdit

Utilisation strictement personnelle

Pour prise de contact, adresse suivante : guillaume.cailloux@orange.fr 
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En 1328 se produit le premier recensement à l'échelon national : « L'État des paroisses et 

des feux ». Il est réalisé pour des raisons essentiellement fiscales. Le résultat montre que la 

population française est à cette époque de 16 à 17 millions d'habitants, alors que la 

population italienne est de 8 à 10 millions et la population anglaise de 3 à 3,5 millions. 

En 1667, Louis XIV édicte l'Ordonnance de Saint-Germain-en-Laye, qui recommande d'établir 

un double registre d’état civil, à des fins de dénombrement de la population française. 

Sous l'Ancien Régime, les dénombrements sont exprimés en « feux », ce mot étant pris dans 

le sens foyer, famille. Pour estimer le nombre d'habitants d'après celui donné en feux, on 

peut appliquer le coefficient multiplicateur 5. Certains dénombrements donnaient le nombre 

de gabellants (sujets de 8 ans et plus), la gabelle étant un impôt sur le sel. Vauban est un 

ardent organisateur de dénombrements. Dès 1790, la notion de feu disparait. 

Rappel historique des recensements en France
Source : Wikipédia
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Avant la Révolution française, très peu de recensements sont organisés sur l’ensemble du 

territoire. On peut citer celui du libraire Claude-Marin Saugrain, « Dénombrement du 

Royaume » (publié en 1709 et réactualisé en 1720) et celui de l'abbé Jean-Joseph Expilly

(vers 1760) « Dictionnaire géographique, historique et politique des Gaules et de la France ». 

Depuis 1801, un recensement général de la population est organisé tous les cinq ans, 

jusqu'en 1946 (sauf quelques-uns supprimés ou retardés en temps de guerre). L'opération 

étant jugée trop coûteuse et difficile à organiser, les gouvernements successifs ont essayé 

d'espacer la date du recensement suivant. Les deux précédents recensements généraux ont 

eu lieu en 1990 et en 1999. 

Cet intervalle de neuf ans était trop long. Désormais un recensement partiel a lieu chaque 

année, de façon que toutes les communes soient couvertes dans un cycle de cinq ans. 

La dernière enquête de cette sorte en date a démarré en février 2019. 
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Désormais en France, le dénombrement de la population est organisé par l'Institut national 

de la statistique et des études économiques (Insee). La méthode de recensement a changé 

en 2004. Il est désormais annuel, et fondé sur des estimations, alors qu'il était auparavant 

fondé sur un comptage exhaustif (effectué par des visites à domicile) et organisé tous les 

huit ou neuf ans. Le recensement général de la population de 1999 aura ainsi été le dernier 

recensement concernant toute la population en même temps. En conséquence, tous les 

habitants ne sont plus recensés la même année : 

•les communes de moins de 10 000 habitants réalisent désormais une enquête de 

recensement exhaustive tous les 5 ans, à raison d'un cinquième des communes chaque 

année ;

•les communes de 10 000 habitants ou plus réalisent tous les ans une enquête par sondage, 

auprès d'un échantillon de 8 % des logements. La collecte s'effectue en janvier et en février 

(en février et mars à la Réunion). Un agent recenseur dépose les questionnaires et les 

reprend une fois remplis.
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1830 1836 1841 1846 1851 1856 1861 1866 1873 1876 1881 1886 1891 1896 1901 1906 1911 1921 1926 1931

1028 1055 1092 1063 1056 1033 1060 1055 1093 1164 1134 1139 1017 1084 1028 1036 991 909 926 866

1936 1946 1954 1962 1968 1975 1982 1990 1999 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016

903 870 891 846 856 850 846 871 918 1054 1085 1113 1142 1143 1189 1157 1164 1171 1168 1214

2019

1153

Recensements de la population de Chissay depuis 1830 

Source : INSEE et Olivier Dedieu (Mairie de Chissay)
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Commentaires statistiques
Plus bas : 846 (1982)
Plus haut : 1214 (2016)
Variation : +12,16% sur 189 ans (1830/2019)
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Commentaires sur l’évolution de la population

L’évolution générale sur 189 ans (1830-2019) met en évidence une très faible variation du 

nombre d’habitants ce qui représente environ à 0,66 habitant par an.

Toutefois cette évolution légèrement positive n’a été possible qu’avec une forte croissance 

depuis l’an 2000 sinon la pente aurait été négative depuis 1830 malgré un pic en 1879. 

Les explications de ce phénomène sont multiples mais j’en retiendrais deux: 

Inconnu en France jusqu'en 1868 il fut responsable après cette date d'épouvantables dégâts 

sur les vignobles et ramena en quelques années la production française de vin à la moitié ou 

au tiers de sa valeur annuelle normale. Cet effondrement dura quinze ans. Il détermina une 

crise économique d’une grande ampleur dans toutes les régions viticoles.

Le vignoble du village ne put l’éviter et sa population dans sa grande majorité au service du 

Seigneur de Chissay, grand propriétaire de vignes, fut contrainte pour certains à l’exil.

1/ L’arrivée du phylloxera en France. 
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2/ L’impact de deux guerres mondiales

A trente ans d’intervalle la France subit deux guerres dont les impacts sur la population 

furent sensibles mais dont les causes ne sont pas les mêmes. 

La première fut sanglante pour la population masculine. Il suffit pour en apprécier 

l’ampleur de se rendre au Monument aux morts du village. 

La seconde a eu pour effet de voir partir des familles rejoindre la zone libre durant 

l’existence de la ligne de démarcation le long du Cher de juin 1940 à novembre 1942. 


